


Les fortes chaleurs arrivent ! Et avec elles nos tant attendus 
vacanciers, venant se ressourcer après une période autom-
nale des plus morose et une météo dramatiquement 
déplorable sur tout le reste de l’hexagone...
Le bar glacier du coin astique sa terrasse, le boulanger pèse 
sa farine dans le but de tripler sa production de fougasses 
aux olives (“les olives on les mange, c’est bon”), les hôtesses 
des offices de tourisme respirent un grand coup avant d’af-
fronter le flux ininterrompu de questions sur le prochain 
horaire de départ de la navette vers les îles, bref, tout le 
monde se prépare !
Mais une question cruciale reste malgré tout sans réponse : 
mon commerçant du coin va-t-il disposer de suffisamment 
de Gazette du Var ? Il y a presque de quoi se gâcher un été 
avec ça non ?!?

Alors détendez-vous, sortez votre crème solaire, dépliez 
votre rabane (et oui ça redevient à la mode...) et admirez le 
facteur transpirant qui, en danseuse, d’un ultime coup de 
pédale, vient déposer votre canard préféré dans votre boite 
aux lettres bouillante d’impatience !

Eh oui, il est maintenant possible de s’abonner (en payant) 
à votre journal (gratuit) ! Ça peut sembler paradoxal, mais 
en fait c’est juste pour couvrir les frais de port et ça vous 
permet de ne rien louper de l’actu du coin toute l’année !

Paul Lambert, 58 ans, est le 
président de la fondation  
“Le chemin”. 

Pour la Gazette du Var, il explique quel 
est le rôle de cette institution qui œuvre 
pour les personnes en situation de 
précarité et la défense de la faune et de 
l’environnement.  

D’une discrétion légendaire, ce chef 
d’entreprise au grand cœur mène ses 
actions caritatives loin des projecteurs 
et des médias. Peu lui importe la célé-
brité, car ce qui compte à ses yeux, 
c’est le bien-être de ceux qui souffrent. 
Comment  ? En abandonnant l’inté-
gralité des dividendes payés par son 
entreprise.

Finalement, rien ne vous prédestinait 
à devenir un mécène ?

Paul Lambert. L’économie est quelque 
chose d’indispensable mais cela doit 
être un outil au service de l’homme et 
pas l’inverse. Car, sans entreprise, il n’y 
aurait pas d’économie et donc pas d’em-
ploi  ! Je ne renie nullement ma culture 
de chef d’entreprise mais cela ne m’em-
pêche pas de posséder une fibre sociale 
prononcée.

Une autre conviction forgée dans le 
bronze...

PL. Je suis un passionné de l’économie 
à condition qu’elle respecte l’homme 
et l’environnement. C’est pourquoi, je 
déteste une certaine forme de finance 

(spéculative). Par contre, je respecte 
profondément celle qui permet aux 
entreprises de se développer car, pour 
moi, l’entreprise est une aventure 
humaine au service de l’homme.

Comment en êtes-vous arrivé là ?

PL.  Le hasard a voulu qu’à l’âge de 23 
ans, je me suis retrouvé à la tête d’une 
entreprise textile avec 350 employés, 
qu’avec beaucoup de chance, on a pu 
redresser.
Un groupe industriel qui avait eu vent 
de cette réussite m’a demandé de 
prendre la tête d’un ensemble d’entre-
prises impliquées dans le papier peint, 
dont UGEPA (150 salariés). UGEPA est 
le dernier fabricant français de papier 
peint qui fournit notamment de grandes 
enseignes comme Castorama ou Leroy 
Merlin. Sa production est exportée pour 
75%.

On est très loin du Var ?

PL. Dans les années 2000, une seconde 
étape de ma vie démarre quand je 
m’installe à La Londe-les-Maures. Ce 
déménagement dans le Sud opère 
comme un déclic. Après mon installa-
tion dans le Var, j’ai fait un bilan  : mes 
enfants étant à l’abri du besoin ainsi 
que mon couple, pourquoi accumuler 
les richesses ? J’ai donc créé en 2002, la 
fondation « Le Chemin », hébergée par la 
Fondation de France.

Cette fondation possède une 
originalité...

PL. Elle n’est alimentée en effet que par 
mes revenus ! Mais si cette fondation 
existe, c’est parce que mon entreprise 
fonctionne.
Elle travaille en direction de deux 
thématiques  : la défense de l’envi-
ronnement et l’aide aux personnes 
en difficulté. Cette fondation existe 
toujours. Depuis sa création, elle a 
aidé une quarantaine d’associations, 
en majorité varoises. 90% des sommes 
sont allées aux personnes en difficulté 
et 10% a été consacré à la défense de 
l’environnement.  

Puis en 2011, vous créez un fonds 
de dotation, une forme juridique 
nouvelle de fondation avec un fonc-
tionnement autonome...

PL. Le fonds s’appelle Le Chemin, 
puisque j’ai conservé le même nom 
que pour la première fondation. Ce 
fonds continue à aider des associations 
impliquées dans l’aide des personnes 
en difficulté et la défense de l’envi-

ronnement. En parallèle, l’association 
«  En Chemin  » a également été créée 
pour mener directement des actions 
concrètes d’accompagnement des 
personnes en difficulté en pays hyérois.
Aujourd’hui, je dirai que nous en 
sommes à l’étape 3. En Chemin travaille 
sur le bassin hyérois, un territoire de 
plus de 100 000 habitants, mais qui reste 
à taille humaine.
L’association aide les gens en difficulté 
à retrouver une autonomie et si possible 
un emploi. Nous avons mis en place un 
processus global et individualisé qui va 
jusqu’à l’emploi.

Que de chemin parcouru depuis 2002 !

PL. Tout cela a été construit pierre par 
pierre. A ce jour, nous comptons 40 
salariés, 20 bénévoles et nous avons de 
nombreux projets de développement.
En chemin est construit autour de 3 
pôles  : un pôle précarité santé qui aide 
les gens dans la très grande précarité 
(alimentation, hébergement, soins 
d’urgence, hygiène…). Un pôle loge-
ment-stabilisation à partir d’une maison 
relais et d’appartements que nous 
louons à des bailleurs privés, tout ceci 
avec un fort accompagnement social.
Dans notre esprit, ceci ne doit pas être 
totalement gratuit, c’est pourquoi nous 
demandons toujours une petite parti-
cipation à nos bénéficiaires. C’est une 
somme symbolique mais nécessaire. 
C’est le début de la responsabilisation 
et un respect de leur dignité.
Enfin, nous avons le pôle activités-in-
sertion, qu’on nomme le pôle AGIRE 
(Accompagnement Global et Individua-
lisé vers le Retour à l’Emploi).
C’est le plus récent (un peu plus d’un an). 
J’estime que sans ce pôle qui accom-

pagne les personnes vers l’emploi, la 
rechute est possible. Nous avons signé 
une convention avec différents acteurs 
du bassin hyérois, dont Pôle Emploi.
Depuis la mise en place des 3 pôles, 
nous accompagnons 1 000 personnes 
par an dont 100 pour le seul pôle AGIRE !

C’est un dispositif novateur ?

PL. Effectivement, ce genre de dispo-
sitif existe peu. AGIRE est financé par 
l’Europe et le Conseil Départemental à 
50/50. Nous sommes satisfaits du taux 
de sortie positive qui est de 39% sur un 
an, soit avec un retour à l’emploi soit 
avec une formation qualifiante.

Comment tout cela est-il financé ?

PL. Nous disposons d’un budget de fonc-
tionnement financé par nos partenaires 
publics  : l’Europe (FSE - FEDER), l’Etat 
(DDCS - ARS – CAF - CPAM), la Région, le 
Département, la Ville d’Hyères et TPM, 
entre autres.

Les investissements sont eux financés 
par la fondation «  Le chemin  » qui 
n’accorde, y compris aux autres associa-
tions, que des aides à l’investissement.

En conclusion ?

PL. J’adore l’économie et l’entreprise. 
Mais l’homme doit pouvoir s’y épanouir. 
La richesse créée par l’entreprise doit 
bénéficier à tous. Sans mon entreprise, 
la fondation n’existerait pas et l’asso-
ciation ne pourrait pas financer ses 
actions. C’est le cercle vertueux d’une 
économie “humaine”.

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur
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Spécialiste de la transaction immo-
bilière, de la gestion de copropriété 
et de la gérance locative, le Groupe 

Grech Immobilier est implanté au cœur 
de T.P.M. à Toulon, La Valette-du-Var, La 

Moins d’un an après la pose de 
la première pierre, plus de 150 
personnes dont La Gazette du 

Var, ont participé à l’inauguration du 
terminal de La Seyne-sur-Mer.

Cet outil est complémentaire des 
travaux de modernisation de la gare 

Londe-les-Maures et Boulogne-Billan-
court (Hauts-de-Seine).
Depuis plus de 50 ans, l’agence déve-
loppe une offre d’annonces de vente de 
maisons dans différentes gammes, et 

maritime qui viennent de débuter de 
l’autre côté de la rade et qui seront 
inaugurés au début de l’été 2016 pour 
permettre d’atteindre 500.000 passa-
gers de croisière en 2017 et un million 
d’ici 2025 sur l’ensemble de la Rade.
Ainsi, de nombreux chefs d’entreprise, 
partenaires, et commerçants impli-

répond à l’ensemble des projets : achat 
en résidence principale ou secondaire.
“C’est la première agence immobilière 
varoise. Elle fêtera son 54ème anniver-
saire en juillet prochain”, révèle Bernard 
Grech, qui dirige l’entreprise depuis  
40 ans.
Elle emploie 45 personnes dans le Var 
et 35 à Boulogne-Billancourt où Grech 
Immobilier compte une société-fille 
depuis 1991.
“J’ai pris la suite de mon père et je 
travaille avec mes deux fils Pierre et 
Gérard qui perpétuent notre saga fami-
liale. C’est la troisième génération 
toulonnaise démontrant, ainsi, notre 
attachement à notre terroir varois”, 
explique Bernard Grech, peu de gens 
le savent car il affectionne le travail 
discret.
“L’agence historique est située à Toulon. 
La reprise d’une agence à La Londe-les-
Maures nous a permis de nous implanter 
dans l’est hyérois”.

qués dans la construction du nouveau 
terminal et dans l’accueil des touristes 
de croisière, ont visité le nouveau 
terminal de 600 m2 dédié au dévelop-
pement de l’activité croisière de par sa 
qualité d’accueil irréprochable.

Jacques Bianchi a remercié les 6 entre-
prises varoises engagées dans cette 
réalisation : STB, SPIE Batignolles, 
ABC Décoration, AIC Bâtiment, Salse 
construction et TNT PACA. 
Il s’est félicité du bon déroulement du 
chantier : “Bravo pour cette réalisation 
conforme à nos attentes en termes 
opérationnels. Bravo pour le rendu 
esthétique. Bravo pour le respect des 
calendriers et des devis !”.

Depuis le début de l’année, les travaux 
ont été accomplis en parallèle d’un fonc-
tionnement du terminal maintenu, sans 
nuire à la qualité d’accueil des croisié-
ristes. Avec cette réalisation (1,5 million 
d’€), la CCI entend doter le département 
d’un outil au service du développement 
économique et du rayonnement de la 
rade de Toulon et de tout le territoire 
varois.
“Cet outil a été voulu en phase avec 
notre stratégie de développement”, 

Dans le Var, Grech Immobilier compte 9 
000 clients en syndics, 1 600 gérances et 
réalise autour de 200 ventes par an pour 
un chiffre d’affaires de 3,5 millions d’€ 
HT. La société de Boulogne-Billancourt 
réalise un chiffre d’affaires équivalent.
Pour nous, « L’agent immobilier doit être 
un véritable professionnel, compétent 
et loyal vis-à-vis de ses clients ».
Nous recherchons l’excellence et la 
qualité de nos services au quotidien.
Ce n’est pas toujours facile, mais on y 
arrive ! 

Notre chance, c’est notre insertion dans 
l’économie et la vie de nos secteurs de 
travail : on connait notre marché et nos 
clients. 
Un conseil  : ne jamais acheter un bien 
sans l’avoir visité, conclut le PDG.

Gilles Carvoyeur

a-t-il souligné, en ajoutant : “la livraison 
de ce terminal est une étape détermi-
nante du plan d’investissements que 
nous portons depuis 2 ans, et qui appel-
lera dans les mois et années à venir 
d’autres réalisations, et ce de part et 
d’autre de la Rade”. 

Marc Vuillemot, maire de La Seyne-
sur-Mer, a rappelé que “la ville avait 
connu beaucoup de vicissitudes avant 
d’entamer une vraie renaissance de la 
rive sud de la rade”. Il s’est félicité de 
ce projet “qui a associé de façon quasi 
parfaite un ensemble de partenaires. Je 
souhaite continuer à travailler avec l’en-
semble des acteurs, dans l’intérêt du 
territoire, pour travailler intelligemment 
autour de projets structurants”.

Gilles Carvoyeur

En présence de :
Jacques Verdino, vice-président de la 
CCI (commission maritime),  Jérôme 
Giraud, Directeur des Ports de la Rade de 
Toulon, Jérôme Navarro, maire-adjoint 
de Toulon, président de la REDIF.
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Immobilier 

Bientôt le 54ème anniversaire  
pour Grech Immobilier Groupe

Croisières - Jacques Bianchi, président de la CCI :

“Nous visons 1 million de passagers d’ici 2025”
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Double événement pour l’As-
sociation Varoise d’Accueil 
Familial (AVAF) qui fêtait ses 40 

ans et l’inauguration de la Maison relais 
du Mourillon.

Au coeur de Toulon, l’ancien foyer 
Sainte Rita a été entièrement réhabi-
lité et surélevé pour accueillir 30 à 35 
personnes dans 25 logements de type 
T1 et T2. La maison relais accueille des 
hommes, des femmes et des couples 
avec ou sans enfants ayant connu une 

prise en charge institutionnelle, parfois 
lourde, fragilisés par un parcours de vie 
fait de ruptures, d’errance et restant 
encore vulnérables. Aucun critère d’âge 
n’est exigé, une attention particulière 
est cependant portée sur les publics 
vieillissants dans l’attente d’une entrée 
en structure spécialisée.

“L’objectif est de permettre à ce public 
fragile à faible niveau de ressources 
d’accéder à un lieu de vie, de façon 
durable dans un cadre semi-collectif 

valorisant l’intégration dans l’environ-
nement social”, détaille Sabri Hany, 
sous-préfet du Var. 
La gestion de la résidence sociale est 
assurée par l’association AVAF, après 
des travaux de démolition et de recons-
truction du bâtiment existant, réalisés 
par Toulon Habitat Méditerranée.
Pour Michel Grégoire, président de 
l’AVAF : “Cet ancien foyer Sainte Rita 
servait d’accueil il y a 27 ans. En 2010, 
l’AVAF a sollicité THM pour envisager la 
transformation de l’immeuble foyer en 
maison relais. Je tiens à remercier la 
Fondation Abbé Pierre qui a concouru à 
l’équilibre de l’opération pour l’investis-
sement et l’équipement mobilier. Mais, 
le financement de l’animation sociale 
et l’accompagnement de nos résidents 
nous manquent encore. Nous en profi-
tons pour fêter les 40 ans de l’AVAF, née 
le 30 octobre 1975, à l’initiative des 
membres du bureau de la délégation 
départementale du Secours Catholique 
du Var. A sa création, le seul objectif de 
l’association était l’accueil. Depuis, elle 
a élargi ses compétences à l’héberge-
ment, l’insertion et la réinsertion de la 
population qui se trouve en grande diffi-
culté sociale. 

Depuis 2015, les élus réfléchissaient 
à un plan facilitant les déplace-
ments et stationnement dans le 

centre-ville de Cogolin.

“Les possibilités d’extension restent 
limitées et la reconquête de la voirie 
et des espaces publics existants repré-
sente un enjeu fort”, explique-t-on à la 
mairie.

Dans le cadre du Plan Local de Circulation 
et de Stationnement, les conclusions du 
bureau d’études EGIS ont été présentées 
lors d’une réunion publique à la Bastide 
Pisan. “Le diagnostic a mis en exergue 
les dysfonctionnements en matière de 
circulation, les points noirs à traiter afin 
d’améliorer le trafic routier en centre-
ville et les moyens à mettre en œuvre 
pour répondre à la problématique 
de stationnement, afin de limiter les 
véhicules ventouses et permettre une 
meilleure rotation des véhicules”, ajoute 
la municipalité.
“Nous avons retenu des change-

Son budget est de 7 M € (160 agents). La 
direction générale est assurée par Fran-
çois Maturin. Enfin, l’AVAF accompagne 
1 000 adultes et enfants et reloge 200 
personnes par an”.

Robert Cavanna, président de Toulon 
Habitat Méditerranée, ajoutait : “L’AVAF, 
notre partenaire et gestionnaire, nous a 
sollicité en 2010 pour ouvrir une pension 
de famille de 25 logements qui comporte 
un lieu de vie et un cadre semi collectif 
convivial. Il s’agit de 1 000 m2 de surface 
habitable dont le coût est de 2 M €, 
financé à 65% par un emprunt contracté 
par THM et complété par l’Etat, TPM, la 
Région, le Conseil Départemental et la 
Fondation Abbé Pierre. Ce cadre, sécu-
risant et ouvert sur la citoyenneté, est 
propice à une reconstruction des liens 
sociaux de ses résidents, gage d’une 
future ouverture réussie sur l’extérieur”.

De son côté, Jackie Matheron, prési-
dente de l’AVAL, a conclu : 
“Cette mobilisation a été utile car nous 
avons besoin de logements de ce type”.

André Goffin

ments du sens de circulation de 
quelques rues, une gestion optimisée 
des carrefours (Carnot/Clémenceau/  
De Gaulle, Pisan/Beausoleil/Marceau, 
Clémenceau/Mûriers/Coulet et Carnot/
Michelet), le jalonnement des parkings, 
la règlementation et la tarification 
du stationnement, la mise en double 
sens de l’ensemble de l’avenue Sigis-
mond Coulet afin de créer un itinéraire 
alternatif pour les véhicules souhai-
tant éviter la traversée du centre-ville”, 
concluent les élus.

Robert Cavanna, président de THM :
 “Un cadre ouvert sur la citoyenneté”

Cogolin
Un plan de circulation et de stationnement 

pour le centre-ville
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Une commémoration fastueuse en 
mémoire d’un grand industriel.
Le 18 juin, le CIL Godillot et la 

mairie de Hyères proposent une série 
de manifestations autour de la vie et de 
l’oeuvre d’Alexis Godillot (1816-2016), 
grand industriel proche de l’Empereur 
Napoléon III et promoteur de la ville 
d’Hyères au 19e siècle.

Hyères a fêté les jardins durant trois 
jours. La journée du 3 juin était 
réservée à l’accueil des scolaires.

Bref, pour les 240 enfants, issus de 10 
classes de Hyères, c’était une journée 
d’éveil à l’art des jardins.

“Le jardin est à la fois un espace péda-
gogique et ludique. C’est un espace 
de jeu et d’imagination, un territoire 
d’aventures et d’émotions. C’est aussi 
un lieu d’apprentissage qui participe à 
l’épanouissement de l’enfant, au déve-
loppement de sa connaissance et de 
son ouverture au monde”, assure Elie 
di Russo, adjoint au maire de la ville 
d’Hyères en charge de l’agriculture, des 
espaces verts et du personnel. Ainsi, 
les enfants des écoles maternelles et 
primaires ont participé à un concours 
sur le thème des couleurs. “Ils ont créé 
des compositions végétales et des 
tableaux végétaux sur le thème des 4 
saisons. Toutes les classes participantes 
(notamment Saint-Exupéry, Excelsior, 
Saint-Thomas, Saint-Joseph, Jardin 
d’Orient) ont été récompensées par un 
livre, un pot de fleur et un diplôme et 
chaque participant a également reçu 

De 10h à 12h
En avant marche ! Balade en Godillot : 
Visite guidée dans le quartier Godillot 
par l’Office de Tourisme d’Hyères (places 
limitées). Réservations : 04 94 01 84 50

De 16h 15 à 17h
Défilé en costumes d’époque avec l’As-
sociation Giens 1900 dans les voies et 

une médaille et un diplôme”.
Elie di Russo ajoute  : “Le jardin, un 
endroit pour se reposer, découvrir et 
rêver. Le Rendez-vous aux jardins est 

devant les édifices réalisés par Alexis 
Godillot : École des Îles d’Or (départ), 
avenue Godillot, avenue des Îles d’Or, 
Maison Saint Hubert, Grand Hôtel des 
Îles d’Or, Tour Jeanne, arrêt surprise 
devant la place Gabriel Péri, avenue du 
Maréchal Gallieni, avenue Andrée de 
David Beauregard, fontaine de la Jeune 
Femme au Flambeau, Villa Tunisienne, 
École des Îles d’Or (arrivée).

A 17h
Devant la Fontaine Godillot et l’Église 
Anglicane : Inauguration par Jean-Pierre 
Giran, Député-Maire, d’une plaque 
commémorative rappelant la contribu-
tion exceptionnelle d’Alexis Godillot au 
développement d’Hyères. En présence 
d’un descendant d’Alexis Godillot.

17h 30
Dans la cour de l’École des Îles d’Or (2, 
avenue Godillot) : Spectacle de danse 
par l’Association Giens 1900 suivi d’un 
concert de musique d’époque par le 
Conservatoire national à rayonnement 
régional de Hyères.

un temps fort qui permet de valoriser et 
mettre à l’honneur des parcs et jardins 
publics et privés à travers différentes 
animations. Hyères compte 4 jardins 

À partir de 19h
Dans la cour de l’École des Îles d’Or : 
Cocktail puis dîner ouvert à tous les 
Hyérois (sur inscription)  : grand aïoli, 
ambiance musicale. Alain Cointat, 
auteur de « Les souliers de la Gloire « et 
Alexis Godillot, arrière-petit-neveu de 
l’entrepreneur Godillot, interviendront 
brièvement.

Gilles Carvoyeur

remarquables, 3 jardins publics, le 
jardin Olbius Riquier, le parc Sainte-
Claire, le parc Saint-Bernard, le Plantier 
à Costebelle, et le parc Paul Bourget 
(privé)”.

La remise du trophée à l’école gagnante 
(Classe CE1 Ecole Guynemer de Mme 
Gignoux) a été effectuée par Elie di 
Russo.

Gilles Carvoyeur
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Célébration
bicentenaire de la naissance d’Alexis Godillot

Rendez-vous aux jardins
Elie di Russo : « Hyères est la capitale des jardins »
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Institutionnels et chefs d’entre-
prises étaient réunis par l’ADETO 
(La Seyne-sur-Mer, Ollioules et de 

Six-Fours-les-Plages) sur le thème 
“Emploi et recrutement : Freins et oppor-
tunités”.

De quoi apporter des éclairages aux diri-
geants bien souvent réticents à recruter.
Pour débattre de cette thématique, une 
table ronde, animée par Bernard Maury, 
a réuni Sabri Hani, sous-préfet, Yannick 
Chevenard, vice-président de la région, 
en charge de l’emploi et de la formation, 
Jean-Charles Blanc, directeur dépar-
temental de Pôle Emploi Var, Christine 
Stein (ALCO Cintrage – La Seyne-sur-Mer), 
présidente de réseau Entreprendre Var, 
Nicolas Basso (METYCEA – La Seyne-
sur-Mer), Alain Richaud (SONOCAR 
Industrie) Pascal Segonne (Transports 
MURIE & Fils).

Yannick Chevenard a resitué les enjeux de 
la Région qui sont : “la formation profes-
sionnelle, l’apprentissage et l’orientation 
(hors orientation scolaire et universitaire 

du ressort de l’État) à savoir l’élaboration 
de la politique et de la carte des forma-
tions professionnelles et la gestion des 
lycées professionnels, l’achat des forma-
tions pour les demandeurs d’emplois, 
les bourses aux formations sociales et 
paramédicales, l’apprentissage”. En 

effet, la loi du 7 août 2015 portant sur 
une nouvelle organisation territoriale 
de la République (NOTRe) a renforcé le 
pouvoir des Régions qui disposent désor-
mais d’une compétence exclusive en 
matière d’aides aux entreprises.
Puis, des chefs d’entreprise ont rencontré 

des candidats sélectionnés par Pôle 
Emploi, se concluant, comme chaque 
année, par une dizaine de recrutements 
dans des entreprises de Toulon Ouest.

André Goffin

Printemps des Entreprises de l’ADETO
Freins et opportunités à l’emploi en débat

Compte-tenu de l’accélération des 
mutations économiques et des 
enjeux du Gouvernement de baisse 

du chômage, la formation profession-
nelle est plus que jamais un levier central 
de lutte contre le chômage.

Ainsi, Jean-Charles Blanc, directeur terri-
torial de Pôle Emploi et France Schuller, 
directrice du centre AFPA de Toulon La 
Valette, ont signé une convention qui 
renforce le partenariat existant depuis 
juin 2013, en faveur de la formation et 

de l’accès ou du retour à l’emploi des 
demandeurs d’emploi.
Pour France Schuller  :  “Jean Basser, le 
directeur général de Pôle Emploi et Hervé 
Estampes, le directeur général de l’AFPA 
ont signé en décembre 2015 une conven-
tion nationale de collaboration en lien 
avec nos complémentarités en matière 
d’emploi et la recherche d’une plus 
grande participation des demandeurs 
d’emploi aux formations qualifiantes et 
pour permettre aux demandeurs d’em-
ploi de se former et d’être qualifié aux 
métiers qui recrutent et aux métiers 
d’avenir. 
Forts de cette convention nationale, nous 
avons décidé avec Jean-Charles Blanc de 
la décliner sur le Var. Le centre propose 
la prise en compte de la transition éner-
gétique, l’intégration des nouveaux 
modes de collaboration développés via 
le numérique. Les métiers auxquels nous 
formons correspondent aux besoins du 
territoire avec un très gros pôle de forma-
tion dans les métiers du BTP”.

Jean-Charles Blanc ajoute :  “Si les 
chiffres du chômage s’améliorent chez 
les jeunes demandeurs d’emploi, la 
situation est encore préoccupante chez 

les séniors. C’est pourquoi, cette conven-
tion s’organise autour de l’accès à la 
qualification et le retour à l’emploi en 
direction de formations adaptées aux 
métiers émergents créés par les muta-
tions économiques et des besoins du 
territoire à travers un diagnostic partagé 
entre l’AFPA et Pôle Emploi”.

André Goffin

Convention Pôle Emploi – AFPA
Un levier de lutte contre le chômage



Lors de l’inauguration de la Semaine 
du Développement durable au 
carré du port de Toulon, Fran-

çois de Canson, conseiller régional en 
charge des risques naturels et représen-
tant Christian Estrosi, le président de la 
Région, a rappelé les enjeux environne-
mentaux de notre pays.

François de Canson  : “C’est un grand 
plaisir de me retrouver avec les élus de 
Toulon pour visiter les stands autour du 
carré du port. De la gestion des déchets 
en passant par la propreté des rues, le 
développement durable est présent 
partout. Il est bon de se rappeler les 
bienfaits de la terre, de les enseigner aux 
enfants et de faire de tous les citoyens 
des acteurs écoresponsables”.

Non loin des discours officiels, proche 
du village, la rue des Bonnetières s’est 
animée avec la rencontre du bio et des 
arts : expositions, atelier floral, foire aux 
plantes bio, et construction de jardi-
nières en bois recyclé. Ainsi, Olivier et 
Magali Roubini de “FLORA BIO, de la 
fleur à l’épicerie” qui ont installé leur 
activité en début d’année dans la rue :  
“La recherche d’un local servant d’ate-
lier de production de fleurs a prolongé 
notre expérience dans la fleur puis 
l’épicerie. La découverte de la rue des 
Bonnetières nous a permis d’imaginer 
l’animation de la rue. 
Nous consommons bio, nous aimons 
cuisiner, nous partageons les bonnes 
adresses de producteurs et des conseils 
de cuisine bio. 

Notre devise : le beau, le bon, le bio”.

En présence de Christine PAGANI-BEZY, 
adjoint au Développement Durable, 
représentant Hubert Falco, Maire de 
Toulon, de Jérôme Navarro, Béatrice 
Manzanarès et Valérie Mondone, 
maires-adjoints de la ville de Toulon.

André Goffin

juin 2016 - #4

 Semaine Européenne du développement durable
François de Canson : 

“Faire des citoyens des acteurs écoresponsables”

Jolie victoire pour «  le petit club 
qui monte  » de La Moutonne. 
Les Esperradous ont décroché la 

dernière édition du Challenge Ramel qui 
se disputait le 18 mai à Carqueiranne !

Au terme d’une belle compétition, le 
club de La Crau s’est donc imposé dans 
ce tournoi de rugby loisirs, disputé 
chaque année à Carqueiranne. Cette 
année, les Esperradous ont affronté les 
équipes de Carqueiranne, Toulon, Le 
Pradet, et ont raflé la mise en dominant 
leurs adversaires.

“C’est la troisième fois que l’équipe s’ad-
juge le trophée”, lance Lionel Troglia, le 
président du club craurois.

L’équipe de La Moutonne peut compter, 
à tous les instants de la saison, sur les 
soutiens des sponsors  : AC83, AZUR 
TOITURE, dirigée par Florent Miralles et 
le bar de La Moutonne.

“Nous devons notre performance à la 
jeunesse de notre équipe. Dans le club, 
il existe une ambiance conviviale et 
familiale qui favorise les jeunes pousses 
prometteuses et présume d’excellents 
résultats pour le prochain championnat 
du Var”, avance Florent Miralles.

La photo de famille a réuni toute 
l’équipe ainsi que Louna et Ambre, les 
mascottes du club.

G.C.
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Rugby
Les Esperradous Moutonnais remportent 

le Challenge Ramel
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Chaque année, le trophée Philippe 
de Canson réunit les équipes de 
football formées par les services 

de secours et de sécurité. L’occasion, 
avant l’été, de resserrer les liens entre 
tous les hommes et les femmes qui 
contribuent à la sécurité des estivants 
et des touristes qui séjourneront à La 
Londe-les-Maures.

Qu’on se le dise  ! Le trophée Philippe 
de Canson n’est pas une vraie compé-
tition. Rien à voir, évidemment, avec 
les équipes nationales qui concour-
rent pour l’Euro 2016. Mais, si le niveau 
reste amical, la compétition, prend 
chez certaines équipes, le sens d’une 
confrontation sportive. Bref, que le meil-
leur gagne !

“Comme chaque année, le Trophée re-
groupe les services publics (pompiers, 
police, gendarmerie), et une équipe du 

personnel municipal dans laquelle est 
engagée le maire François de Canson et 
quelques élus”, raconte Massimo, l’un 
des initiateurs de la compétition.
Du côté du maire, on part confiant  : 
“Quand on a le rythme, on n’a pas be-
soin de s’entraîner”, confiait-il après 
avoir appris que l’équipe des pompiers 
suivait un entraînement quotidien sur la 
plage de Miramar.

“Nous serons heureux de recevoir le 
public pour passer un moment très 
convivial. Car, comme vous le savez 
peut-être, les matchs sont des vrais 
sketches de Pagnol ! Après la remise du 
trophée et des coupes, nous prendront 
l’apéro de l’amitié”, ajoute Massimo.

Rendez-vous le jeudi 23 juin à partir 
de 18 heures au stade Guillaumont de 
La Londe-les-Maures.

G.C.

Trophée Philippe de Canson
Une confrontation amicale 

entre services de secours et de sécurité



Le 6 juin, le Plan de Déplacement 
Urbain (PDU) était, notamment, 
au menu du conseil municipal du 

Pradet.
L’occasion pour Hervé Stassinos, le 
maire de la ville, de revenir sur ce 

À la galerie de Carqueiranne, 
Roger Boubenec, avec la tech-
nique du palimpseste, interpelle 

sur la fragilité des écosystèmes et des 
cultures à travers des visages d’en-
fants du monde aussi bien dans ses 
huiles (sur toile) que dans ses aqua-

dossier qui a enflammé les débats 
municipaux.

Dans le débat ouvert lors du Conseil 
Municipal, Hervé Stassinos n’a qu’un 
regret  : “S’il est naturel qu’un débat 

relles (technique au sel). Après des 
cours du soir aux beaux-arts de Toulon, 
Roger Boubenec développe, très vite, 
un sens de l’observation, la médita-
tion inspirant sa peinture. Avec une 
technique très particulière. Mêlant les 
pigments de sel à l’encre de Chine, l’ar-

s’inscrive entre les différentes parties 
impliquées dans le PDU et légitime de 
faire valoir ses idées, il n’est pas normal 
de faire de la politique  sur le dos des 
usagers, comme le font certaines orga-
nisations de gauche. La démocratie ne 
peut fonctionner qu’avec une totale 
transparence. Or, ces mouvements 
avancent masqués. Cette politique 
politicienne ne m’intéresse pas. Le PDU 
est une chose trop sérieuse pour qu’on 
en fasse un sujet politique. Il mérite 
plus qu’un débat politique au niveau 
des pâquerettes, mené par des oppo-
sants qui affichent un apolitisme de 
façade”.
Hervé Stassinos explique  : “Tout 
d’abord, il faut savoir que les trans-
ports en commun seront désormais 
organisés à partir d’une colonne verté-
brale sur un axe Ouest -Est Ollioules 
– Hyères. Ce axe structurant s’appuie 
sur la voie ferrée qui traverse l’agglo-
mération, des lignes à haut niveau de 
service, des lignes essentielles et des 
lignes de proximité. Ainsi, les lignes de 
proximité concernent les communes 
qui sont en périphérie du cœur de l’ag-

tiste apporte sa touche personnelle à 
la technique de l’aquarelle : “La tech-
nique que j’expose a un rapport avec la 
nature parce que j’utilise la gravité, les 
ruissellements de l’eau et les projec-
tions. Je dramatise mes aquarelles 
en mettant du sel pour cristalliser la 
pigmentation. On voit apparaitre des 
dessins qu’on appelle des incidents 
que je ne maitrise pas. Ces micro 
auréoles me servent dans un deuxième 
temps comme dans le visage africain 
pour représenter la culture aborigène 
qui a failli disparaître. 

C’est un travail à double langage, dans 
l’enfant d’Amazonie j’ai retransmis la 
déforestation qui engendre la perte de 
la flore et de la faune”. 

En tant qu’ancien plongeur de la Marine 
Nationale, l’artiste développe une 
technique qui n’est pas sans rappeler 
son ancien métier. Pour le peintre : 
“Le travail est le fruit de l’acceptation 
de certains accidents sur le papier, 
dus aux ruissellements d’eau colorées 
sur une feuille humide. Quel paradoxe 
peindre l’eau avec de l’eau !”

glomération comme Le Pradet ou La 
Crau. Ces lignes de proximité seront 
raccordées aux points multimodaux 
(Gares SNFC de La Garde, La Pauline, 
et Hyères) qui accueilleront les lignes 
essentielles et les lignes à haut niveau 
de service”.

Hervé Stassinos reprend  : “Les 
déplacements sont au cœur de nos 
interrogations. Avec la nouvelle orga-
nisation, les transports seront plus 
cadencés (entre 20 et 30 minutes). 
L’objectif de l’agglomération, c’est de 
capter plus de passagers et de faire 
passer la part du transport en commun 
de 5,9% à 10%  d’ici 2025. Pour cela, 
nous allons adapter les lignes de 
bus qui desserviront le Pradet à la 
fréquence des usagers”.

Le PDU apparaît donc comme un plan 
équilibré. Il devrait être validé d’ici fin 
2016 – début 2017.

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

Vernissage le 21 juin à 19 heures. Du 22 
juin au 9 juillet.
22 avenue Jean Jaurès. Du lundi au 
vendredi de 10 heures à 12 heures et de 
15 heures à 17 heures. Le samedi de 10 
heures à 12 heures. Entrée Libre.

Gilles Carvoyeur
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Le Pradet - Conseil municipal
Hervé Stassinos : 

“Le PDU mérite plus qu’un pseudo débat politique” !

Carqueiranne
Roger Boubenec, inclassable aquarelliste 

#4 - juin 2016

LA LONDE8 LE PRADET - CARQUEIRANNE 9

Inspiré des diners américains des 
années 50, ce concept de restaurant 
n’existait pas encore à La Londe-les-

Maures.
Avec l’ouverture, depuis le 27 avril, de 
ce restaurant sur le port de Miramar, 
ce n’est plus le cas. Néons, banquettes, 
cuisine sur fond de rock ‘n’ roll, le PARA-
DISE exploite la nostalgie des années 50.  
Mais pas que !  

“Restaurant aux couleurs des Etats-Unis 
des années 50, je propose une restaura-
tion traditionnelle de qualité avec une 
touche américaine (avec des hambur-
gers), composée de produits frais, 
avec un service à table et une carte qui 
correspond aux aspirations actuelles”, 
explique David Bougazlou, le proprié-
taire des lieux.

Pour David,  c’est un rêve de gosse qui 
se réalise. “Cela fait 25 ans que je passe 
mes vacances à La Londe-les-Maures. 

Sur la route de Valcros, à une 
enjambée de la Méditerranée, se 
dresse le Château La Valetanne.

Entourée d’oliviers centenaires, de 
grands pins et de vieux chênes-lièges, 
la terre schisteuse rouge du domaine 
s’étend sur 14 hectares. Une ruine sur 
le domaine témoigne d’un héritage viti-
cole lointain, mais ce n’est que depuis 
2007 que la vinification a commencé. 
“Un travail considérable a été mené 
avec la remise en état de la cave et 
des vignes en 2006, ce qui permet au 
domaine de produire ses propres vins 
sur 15 hectares en bio (100 000 cols 
dont 10% à l’export), de haute qualité”, 
détaille Jérôme Constantin, avec fierté.

En 2007, la première récolte a donné 
pleine satisfaction et fourni un rosé 
fantastique ainsi qu’un rouge de grande 
classe. “Aujourd’hui, nos vins sont servis 
dans de grands restaurants tels que Les 
Brasseries Bocuse à Lyon, le Ritz à Paris 
ou encore La Villa Belrose à Gassin”, 
ajoute-t-il.
Lors du dernier concours des vins de 
Mâcon (Saône et Loire), le domaine a 
récolté plusieurs médailles dont une 
en or pour les cuvées “Les Larmes 
2015”(or), “Vieille Vignes” en blanc 
(bronze) et rouge (2014). “Cela récom-
pense le travail acharné que nous 
menons depuis 2007. Nous avions déjà 
été récompensé en 2014 à Mâcon et au 
Concours des Vins du Salon de l’agricul-
ture. C’est une vraie reconnaissance de 
la profession”, se félicite le directeur.
“C’est un grand plaisir de recevoir le 
public pour lui parler du Château la 
Valetanne et de nos vins AOC Côtes de 
Provence. Nous espérons que vous vien-
drez visiter le domaine où nous serons 
ravis de vous accueillir pour une dégus-
tation”, termine Jérôme Constantin.

Gilles Carvoyeur

Château La Valetanne
Route de Valcros

04 94 28 91 78

Mon frère habite à Valcros. J’avais envie 
de m’installer ici pour y travailler”, 
confie le néo londais, originaire de 
Paris. “Cet été, je souhaite effectuer des 
livraisons de paniers repas directement 
sur les plages, un concept que je suis en 
train de finaliser”, révèle le jeune entre-
preneur.
Plats et menus sont concoctés par 
Morgane, la chef de cuisine. 

Le PARADISE est ouvert de 9 heures à 
la tombée de la nuit, tous les jours. Et, 
petite particularité, le PARADISE n’a pas 
de jour de fermeture. De quoi satisfaire 
tous les goûts et toutes les envies de 
chaque jour de la semaine !  

Le restaurant compte 200 places avec la 
terrasse.

Gilles Carvoyeur

Resto - concept
Avec le PARADISE, le bon vieux temps des années 50

Viticulture
Une médaille d’or pour La Valetanne



Du 6 au 9 juin, plus de 10 voiliers 
d’exception étaient réunis pour 
illuminer et déployer leurs plus 

beaux atours le long des plages du 
Lavandou. Avec au programme des 
animations sportives et festives au cœur 
de la cité des Dauphins, esprit d’équipe 
et ambiance sportive se mêlant à la 
bonne humeur.

MYTHIQUES VOILIERS

Certains voiliers, centenaires, brillaient 
par l’élégance : Lulu (1897), Eva (1906). 
Toutes ces merveilles du siècle dernier, 
du plus petit “Palynodie II” (12,14m) au 
plus grand “Moonbeam of fife 3” (31m) 
sans oublier Irene VII (1935), Ikra (1964), 
NIN (1913) et Lelantina (1937) ont défilé 
majestueusement le long des plages 
du Lavandou. Tout près du littoral et 
visibles de tous, ces bateaux de légende 
ont offert un sublime spectacle pour le 
plus grand plaisir des spectateurs.

Les sculptures d’Elsa Dessarps 
reprennent le principe des fameuses 
tentes QUECHUA, pratiques, légères 

et compactes, installées en 2 secondes, 
remballées en 3 ! 
A voir jusqu’au 13 juillet à la Galerie G à 
La Garde.

Aléatoires et hasardeuses, les 
images numériques d’Elsa Bessarps 
apparaissent presque abstraites, 
ressemblant vaguement à des paysages 
“glitchés” puisqu’elles résultent d’un 
jeu avec un scanner.
Dans le même esprit que Pasteur pour 
qui “la science est une succession 
d’erreur”, la jeune femme avoue que  
“le hasard et les erreurs produisent ses 
pièces”.
L’artiste joue, comme elle aime à le 
dire, avec le scanner et à découvert que 
“l’image ne contrôle pas tout” !
C’est ainsi qu’elle créée son art, à force 
de beaucoup d’essais et s’inspirant 
des “petites idées qui lui trottent dans 
la tête”. Pour construire un art aussi 
technique, Elsa Dessarps avoue égale-
ment “un penchant pour la branche 
scientifique”. Elle ajoute  : “je suis dans 
le bricolage cognitif. Mes erreurs me 
servent à progresser, et à produire fina-
lement un art assez atypique. Mais dans 
mes créations, c’est le côté jeu qui en 

FESTIVITES EN MER 

L’Escale des Voiles fût, une nouvelle fois, 
synonyme de festivités en mer comme à 
terre sur le port du Lavandou.
Avec une exposition de photos itiné-
rante du photographe de mer Marc Berel 
- Sea images accompagnant les anima-
tions. Un autre regard pour découvrir 
sous un angle différent ces merveilles 
des mers.

Le 7 juin, les voiliers ont quitté le port 
du Lavandou, direction la baie de Saint-
Clair en passant par Cavalière pour une 
journée de mouillage. 
Le 8 juin, les enfants de l’école de voile 
du Lavandou ont défié les marins durant 
les Olympiades : Epreuves de paddle, 
catamaran et pétanque. Souvenirs 
assurés ! Et le 9 juin, l’élégance était 
de mise, les voiliers quittant le port 
du Lavandou pour rejoindre l’Ile de 
Porquerolles.

ressort le plus”.
Avec la même curiosité qu’un scien-
tifique à l’aventure, au sein de son 
laboratoire, ces débordements de 
formes et de couleurs recréent un 
espace-temps manipulable. 

A découvrir pour la performance !
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Nautisme
Le rendez-vous des plus beaux yachts de tradition

Performance
De l’art abstrait numérisé et scientifique

Ancien Président du Conseil 
Constitutionnel, Jean-Louis 
Debré était l’invité de l’associa-

tion «Parlez-moi d’un livre», créée par 
Laurence Guglielmo il y a deux ans.
Une occasion pour ce haut personnage 
de la République, fils de Michel Debré, le 
créateur de la 5ème République d’évo-
quer les coulisses d’un pouvoir souvent 
méconnu sinon secret. Un invité 
exceptionnel, venu à La Garde, grâce 
à Laurence Guglielmo. Elle explique  : 
“Il y a, à l’origine, le besoin d’ouvrir un 
espace lié à la culture et plus précisé-
ment aux livres ainsi que la volonté de 
donner la parole a des intellectuels pour 
tenter de mettre du sens sur les grandes 
problématiques auxquelles notre 
société est confrontée”. 
Plusieurs partenariats ont été créés à La 
Garde et Marseille.
“A la Garde, nous avons donc créé 
avec la mairie une manifestation qui 
s’intitule “Du haut du Rocher”. Pour 
parler et analyser notre société, nous 

avons donné la parole au journaliste 
Paul Amar, à la psychanalyste Claude 
Halmos, au philosophe - anthropo-
logue Malek Chebel et le 2 juin, nous 
avons reçu Jean-Louis Debré, l’ancien 
président du Conseil Constitutionnel”, 
ajoute-t-elle. En octobre prochain, 
avec la médiathèque de La Garde, 
l’association présentera “La collec-
tion Bouquins”. Des auteurs iront à 
la rencontre du public et directeur et 
éditeur Jean-Luc Barré qui viendra 
parler de l’histoire de cette prestigieuse 
collection. “Des interventions d’auteurs 
ont été organisées l’année dernière avec 
le collège Jacques Yves Cousteau et 
seront, sans doute, reconduites l’année 
prochaine. Ces interventions dans les 
écoles s’inscrivent dans une volonté 
d’amener ces réflexions auprès du jeune 
public”.
Toutes les informations sur : www.
parlezmoidunlivre.fr

Gilles Carvoyeur
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Parlez moi d’un livre 
Dans les coulisses secrètes de la République
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Prochainement à La Londe
62 lots de terrains à bâtir

de 366 à 778 m2

Agence Verdino
3 rue  Brest
Hyères
04 94 01 30 50

Centr Agence
160 rue Jean Natte

La Crau
04 94 00 90 00
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Face au britannique Kev Ward, Cyril 
Benzaquen reste invaincu.

Dans les autres catégories, Jocelyn 
Branchu et Mathias Branchu (AJSR 
St-Raphaëll) sont champions de France 
(66,8 Kg et 64,8 kg, et Hakim Ketaieb en 
66,8 Kg. Vincent Del Guerra (MK Légion 
Marseille) et Yannick Reine (USV Ville-
juif) gagnent en professionnels. Enfin, 
Malaury Kalashnikoff (AJSR Saint-Ra-

ALF & half c’est un trio, plus un 
demi, un « half » : un sampleur 
pour les boucles, qui ouvre la voie 

aux mélanges de références et de sons.

Du groove instrumental ou chanté, 
souvent funky,  aux sonorités élec-
tro-jazz ou aux accents rock. 
Des influences jazz, pop, ou reggae, 
de l’improvisation, mais surtout un 
son unique, souvent enrichi par des 
invités. (Sax, trompette, voix, claviers, 
guitare…)

Pour cette 16ème édition, Sports 
en lumière a mis à l’honneur, l’es-
crime avec Laura Flessel, 5 fois 

médaillée aux Jeux Olympique !

Pour la médaillée olympique, ce fut un 
séjour remarquable sous le ciel azu-
réen. Le samedi, la grande sportive a 
redit l’admiration qu’elle portait à tous 
ces jeunes hommes et femmes bé-
névoles engagés dans le mouvement 
sportif avec abnégation. Le dimanche, 
Laura Flessel était l’invitée du Domaine 
de Léoube. Une matinée qui lui a permis 
de découvrir un véritable petit paradis 

phael) a démontré avec fougue que les 
combats féminins s’imposaient dans les 
combats de haut niveau.

Pour Philippe Léonelli, “cela participe 
à la promotion de la ville de Cavalaire, 
relayée, ce soir, par Canal+”.

Parmi l’assistance  : Sébastien Acariès, 
promoteur de boxe anglaise, Philippe 
Bartier, président de l’AFUZI, Lucienne 

Le groupe, dans son style et grâce à sa 
longévité et son expérience, est devenu 
emblématique dans le département du 
Var et la Région PACA.

Nous vous invitons à découvrir un 
Live enregistré en février avec Pierre 
Sibille, au Théâtre Denis, en février lors 
d’un concert au profit de l’association 
vaincre la Mucoviscidose.

Le live est gratuit sur : 
www.bluesup.org

Garbage (Shirley Manson, Steve 
Marker, Duke Erikson et Butch Vig) an-
nonce la sortie de Strange Little Birds, 
son sixième album studio, le 10 juin sur 
son propre label, Stunvolume. 

L’album, produit par le groupe, est le 
successeur de Not Your Kind of People, 
unanimement applaudi en 2012.Tra-
vaillant au départ dans la cave de Vig 
puis au studio Red Razor Sounds de Los 
Angeles, les membres de Garbage ont 
puisé dans diverses sources d’inspira-
tion, depuis de récentes lettres de fans 
jusqu’aux albums qu’ils ont adorés en 
grandissant. « Le principe directeur était 
de conserver une certaine fraîcheur, 
et de faire confiance à notre instinct, 
à la fois pour les textes et pour la mu-
sique», dit la chanteuse Shirley Manson. 
Strange Little Birds est « moins léché » 
que tout ce qu’a jamais fait Garbage. 
« On est tombé amoureux de l’immé-
diateté », ajoute Vig. Certains – dont 
Manson elle-même – entendent dans 
Strange Little Birds des échos du pre-
mier album de Garbage paru en 1995. 

DISPO EN FNAC ET EN LIGNE

Près de 20 ans après son apparition 
sur la scène internationale, Air, le 
duo fondé par Nicolas Godin et 

Jean-Benoît Dunckel, a publié sa pre-
mière anthologie le 10 juin. 

Disponible en versions 2-CDs, double vi-
nyle et digitale, ce best-of rassemble sur 
son premier disque 17 titres sélection-
nés par Nicolas Godin et Jean-Benoît 
Dunckel. 
Il comprend les titres incontournables 
de la discographie de Air, dont « Sexy 
Boy », « Playground Love », « Cherry 
Blossom Girl » et “Le soleil est près de 
moi” ainsi que des extraits de leurs al-
bums studio, de Premiers symptômes 
(1997) au Voyage dans la Lune (2012) 
en passant par Moon Safari (1998), The 
Virgin Suicides (2000), 10 000 Hz Legend 
(2001) et Talkie Walkie (2004). 
Le 2ème disque de ce best-of (format 
CD et digital uniquement) propose 14 
titres rares et inédits, dont « Crickets » et 
« The Way You Look Tonight » respecti-
vement enregistrés lors des sessions de 
Pocket Symphony et 10 000 Hz Legend, 
« Adis Abebah », un extrait de la bande-
son du film Quartier lointain, « Roger 
Song», composée pour le documentaire 
Corman’s World consacré au réalisateur 
culte Roger Corman, « Land Me », tiré du 
rare vinyle collector Music For Museum 
(2014) et « The Duelist », interprété par 
Charlotte Gainsbourg et Jarvis Cocker 
durant l’enregistrement de Pocket Sym-
phony. 

Une édition Super Deluxe contenant le 
best-of aux formats CD et vinyles de cou-
leur aléatoire, un 3ème CD incluant des 
remixes réalisés par Air pour d’autres ar-
tistes (dont David Bowie, Beck, Depeche 
Mode et Neneh Cherry) et un poster 
collector seront également disponibles 
le 22 juillet.

DISPO EN FNAC ET EN LIGNE

Roques, présidente du CDOS, Joël Ca-
napa, président du CREPS PACA, Vincent 
Lagaf et Patrick Paolinetti.

André Goffin

Championnat du Monde ISKA

Cyril Benzaquen (26 ans).  51 combats, 
42 victoires dont 8 par KO, 8 défaites, 7 
fois Champion de France, 2 fois Cham-
pion d’Europe, Champion du Monde de 
boxe Thaï 2014,  Champion du Monde de 
Kick-boxing 2015.

Kev Ward (35 ans). 47 combats, 38 vic-
toires, 8 défaites, 1 nul, 7 fois Champion 
d’Angleterre, 4 fois Champion du Monde 
ISKA, Champion intercontinental WMF 
2014.

privé, niché entre La Londe-les-Maures 
et Bormes-les-Mimosas, à deux pas du 
fort de Brégançon, la résidence d’été 
du Président de la République. Séduite 
par ce paysage merveilleux, elle a pro-
mis de revenir “le plus vite possible” 
à Jean Dubille, le directeur général 
du Domaine, et à son épouse Virginie, 
transformée pour l’occasion en reporter 
photographe personnelle de la grande 
championne française.

Gilles Carvoyeur
Photo Emmanuel Faure

Championnat du monde ISKA de KICK-BOXING à Cavalaire
Cyril Benzaquen conserve sa ceinture mondiale

Live au profit de l’association vaincre la Mucoviscidose
ALF & half

sorties CD

Garbage – Strange litle bird

Un “Air” de fête

Sports en lumière
Laura Flessel, sous le charme du paradis borméen !
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LA CRAU Chemin Long - COGOLIN 19 rue Gambetta

azurtoiture2604@gmail.com

www.azur-toiture.fr 06 28 46 79 71

Hydrofuge de façade - traitement préventif et curatif de la charpente
Réfection et rénovation de toiture - peinture et rénovation de façade
Pose de goutières : PVC - zinc & cuivre - maçonnerie - étanchéité
Isolation - traitement des bois de charpente - décapage et traitement des tuiles

L’été arrive ! 
Pensez à faire nettoyer votre toiture


